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Sujet de thèse : Nouchi et français ivoiriens : d'un « milieu natif » plurilingue au figement de
l'innovation impérative

L'objet de notre recherche est représenté par le français de Côte d'Ivoire, et notamment sur sa
représentation dans le milieu virtuel. Contrairement à d'autres pays d'Afrique ayant gardé le
français comme langue officielle, en Côte d'Ivoire, cette langue occupe une place assez
importante dans la communication quotidienne, ce qui explique son expansion et l'émergence
des variétés locales, dont le nouchi, parler hybride qui intègre des innovations et des emprunts
aux langues autochtones. Alors que le français de Côte d'Ivoire a fait déjà l'objet de
nombreuses études, nous nous arrêterons sur un aspect moins étudié, à savoir sa présence sur
les réseaux sociaux, en nous proposant de déterminer, d'une part, de quelle manière le moyen
de communication modèle la langue, et d'autre part, quels sont les traits typiquement
« ivoiriens » du français gardés dans la communication virtuelle. En plus, étant donné la place
occupée par le plurilinguisme dans la société ivoirienne, nous essayerons de retrouver ses
reflets dans le discours analysé.

The subject of our research is the French language spoken in Côte d'Ivoire, and in particular
its representation in the virtual environment. Unlike other African countries that have kept
French as an official language, in Côte d'Ivoire the language plays a fairly important role in
everyday communication, which explains its expansion and the emergence of local varieties,
including Nouchi, a hybrid language that incorporates innovations and borrowings from
indigenous languages. While the French language of Côte d'Ivoire has already been the
subject of numerous studies, we will focus on a less explored aspect, namely its presence on
social media, with the aim of determining, on the one hand, how the medium of
communication shapes the language and, on the other, what typically “Ivorian” features of
French are retained in virtual communication. In addition, given the place occupied by
plurilingualism in Ivorian society, we will try to find its reflections in the analysed discourse.


